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La Fondation Apprentis d’Auteuil International (FAAI) établie en 2017, est une fondation suisse reconnue d’utilité 
publique dont le but est de promouvoir, soutenir et développer des projets dans les domaines de la protection 
de l’enfance, l’insertion et l’entreprenariat, l’accompagnement des familles et parentalité et 
l’ouverture au monde, ainsi que de défendre et promouvoir, sur la scène internationale, les droits des jeunes et 
des familles en difficulté. 

La FAAI contribue aux décisions stratégiques et opérationnelles d’investissement au sein du Comité de Direction 
International d’Apprentis d’Auteuil. 

L’année 2018 a été la première année complète, avec une équipe de collaborateurs renouvelée, dont 
l’engagement professionnel a permis la consolidation des activités entreprises en 2017 et le développement de 
nombreux projets, grâce au soutien de nos donateurs.

En termes de plaidoyer, de nombreuses actions en faveur de la protection et de la promotion des droits de 
l’enfant ont abouti, grâce à la participation aux Examens Périodiques Universels (EPU), précédant les sessions 
du Conseil des droits de l’homme, qui se sont déroulés pour le Mali et la République du Congo. Ce fut l’occasion 
pour nos partenaires internationaux de formuler des recommandations à leur gouvernement respectif, en 
particulier quant aux droits à l’éducation, à la santé universelle, à la protection contre les violences, comme 
les violences sexuelles ou les châtiments corporels. Autant de défis qui demeurent dans chacun des pays. Ces 
examens représentent un réel espoir pour la réalisation des droits des enfants les plus laissés pour compte.

Ces actions ont également permis à la FAAI de renforcer ses relations avec la Genève Internationale et ancrer son 
action au côté de nombreuses organisations internationales.

Enfin, nous sommes fiers d’annoncer le développement de notre projet de restaurant d’insertion, le Birdhouse 
Self / Early Bird Coffee Corner, à Genève pour des jeunes en situation de décrochage scolaire. Ce restaurant 
« sur mesure » ouvrira ses portes aux premiers apprentis en septembre 2019 et nous remercions d’ores et déjà 
nos nombreux soutiens institutionnels, opérationnels et financiers. 

Globalement, la FAAI, à travers ses programmes de soutien aux enfants, aux jeunes et aux familles en difficulté, 
contribue à la réalisation de nombreux Objectifs de Développement Durable (ODD) de l’ONU. La situation 
dans de nombreux pays reste tendue et complexe et nous voulons être encore plus performants afin de soutenir 
pleinement le potentiel des enfants et jeunes adultes trop souvent marginalisés.

Nous vous invitons à découvrir le détail de notre programme et nous remercions chaleureusement nos 
partenaires, donateurs et nombreux soutiens pour leur confiance renouvelée.

EDITORIAL 

Jean-Paul REDOUIN,
Président

Mario FETZ,
Secrétaire Général
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La Convention relative aux droits de l’enfant a établi 
des obligations juridiquement contraignantes pour 
les Etats parties et accordé aux enfants le statut 
de sujets de droit à part entière. Lorsque les Etats 
manquent à leur obligation, nous intervenons à 
travers nos projets internationaux afin d’assurer 
que chaque enfant puisse grandir en sécurité, 
dans la dignité et sans violence. Nous développons 
ainsi, des actions telles que des maraudes 
visant à identifier les enfants en situation 
de rue, l’accueil en centre d’hébergement, 
l’accompagnement éducatif ainsi qu’un appui 
aux besoins primaires. Nos programmes de 
protection de l’enfance s’inscrivent pleinement dans 
plusieurs Objectifs de Développement Durable (ODD). 

En effet, en offrant aux enfants en situation de rue 
un appui en matière d’alimentation, d’hygiène et de 
santé nous contribuons à l’élimination de la faim 
(ODD N°2), ainsi qu’à l’accès à la santé (ODD N°3). 
Nous contribuons également à la réduction des 
inégalités (ODD N°10) par nos actions de réinsertion 
socio-professionnelle.

LA PROTECTION  
DE L’ENFANCE

Ségou, Mali

Contribuer à prévenir et à réduire le 
phénomène des enfants en situation de rue 
à Ségou

Le projet Hòrònya Denw (‘Les enfants de la liberté’) 
entreprend des actions visant à promouvoir les 
droits des enfants en situation de précarité, assurer 
leur prise en charge et leur réinsertion économique. 
En 2018, trois émissions radiophoniques ont 
été réalisées pour sensibiliser les communautés 
au phénomène des enfants en situation de rue 
autour de séances de sensibilisation. De plus, 150 
enfants ont été appuyés en scolarisation, et 
plus de 260 maraudes ont permis de contacter et 
d’assister 1095 nouveaux enfants dans la rue, 
dont 82 ont ensuite été accueillis en centre. Enfin, 
parmi les 79 médiations familiales menées, plus de 
la moitié ont abouti à un retour de l’enfant auprès 
de sa famille.

CARITAS MALI LORS D’UNE MÉDIATION FAVORISANT LE RETOUR 
EN FAMILLE DES JEUNES ET ENFANTS EN RUPTURE/ 
 ©CARITAS MALI, DIOCÈSE DE SÉGOU, ACTION ENFANTS DE TOUS

Notre programme international

Le travail avec les enfants en situation de rue en pleine révolution numérique

Les carnets numériques, dispositif de formation en présentiel et en ligne entre dans sa dernière phase de 
développement avant son lancement courant 2019. Ce dispositif vise à améliorer la qualité de la prise en 
charge des enfants en situation de rue par les organisations partenaires ainsi que les compétences des 
éducateurs d’enfants en situation de rue grâce à l’expérimentation d’un dispositif innovant de formation.
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Antananarivo, Madagascar

Appui à la prise en charge des enfants en 
situation de rue

Le projet Sandratra (‘Grandir en dignité’), agit en faveur 
de l’amélioration de l’accueil et l’accompagnement des 
enfants en situation de rue à Antananarivo. En 2018, 
600 enfants et jeunes en situation de rue ont 
été accueillis dans les centres d’accueil de jour et 
de nuit, dont 44 % de filles, et 151 maraudes ont 
permis de rencontrer 2079 enfants. Le projet s’est 
également concentré sur le développement d’actions 
de plaidoyer menées par les acteurs malgaches, 
afin d’inciter l’Etat à en faire davantage en faveur 
des enfants en situation de rue, ainsi que pour leur 
formation et réinsertion scolaire et professionnelle. 
Une formation au recueil de témoignages et au 
plaidoyer a ainsi été organisée par Apprentis d’Auteuil 
en 2018 et un plan d’action en plaidoyer sera réalisé 
en 2019.

Nlonako, Nkongsamba, Cameroun

Soutien à la prise en charge des mineurs en 
conflit avec la loi

L’arrivée d’un bénévole affecté à la prison de 
Nkongsamba, a permis de créer le lien entre les 
autorités pénitentiaires, les jeunes incarcérés, 
l’administration judiciaire et notre partenaire local, 
ainsi que d’améliorer la prise en charge socio-
éducative des jeunes incarcérés. Une formation 
professionnelle en coiffure et artisanat favorisant 
la réinsertion socio-économique des garçons et des 
jeunes filles une fois sortis de prison, a également 
été développée. En 2018, 30 mineurs incarcérés 
ont été pris en charge et 22 ont été libérés 
puis réinsérés au sein de leur famille. Le centre 
socio-éducatif de l’Espoir, a lui, accueilli plus de 200 
enfants, dont la moitié de filles, pour des activités de 
soutien scolaire, culturelles et récréatives. Le centre a 
adapté son offre en intégrant du soutien scolaire en 
anglais permettant aux enfants déplacés de la zone 
anglophone de poursuivre leur scolarisation.

DEUX FILLES ACCUEILLIES DANS UN CENTRE DU PROJET SANDRATRA/©CHRISTINE MAGNY, GRAINES DE BITUME
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INSERTION ET 
ENTREPRENARIAT
Les programmes d’insertion et entreprenariat 
adressent une des causes les plus importantes de la 
précarité dans nos pays d’intervention : l’exclusion 
sociale et professionnelle due au manque 
d’éducation et de formation. Nous traitons 
cette problématique au travers de structures 
d’accompagnement offrant une (re)mise  
à niveau scolaire personnalisée et des 
formations professionnelles. De plus, en 
accompagnant et formant les jeunes voulant créer 
une microentreprise (rédaction d’un business plan, 
recherche de fonds…) nous exploitons le potentiel 
de l’entreprenariat comme vecteur d’insertion 
socio-professionnelle durable. Nos programmes 
contribuent ainsi à réduire le risque de précarité lié 
à la non-qualification, et par conséquent participent 

à la réduction de la pauvreté (ODD N°1) et à 
l’accès à un emploi décent (ODD N°8). Enfin, 
l’accompagnement scolaire personnalisé et nos 
projets offrant des formations valorisantes et 
autonomisantes aux jeunes filles et aux femmes, 
contribuent d’une part, à assurer l’accès de tous à une 
éducation de qualité (ODD N°4) et d’autre part, à 
l’égalité des sexes (ODD N°5).

Douala, Cameroun

Accueil et stabilisation des enfants et jeunes 
sortant de la rue

Le projet PK24 vise principalement à réinsérer 
les enfants et jeunes vulnérables grâce aux 
métiers de la terre. En 2018, plus de 80 jeunes 
ont fréquenté le centre et 56 y sont restés pour 
au moins 6 mois. Parmi eux plus de 90 % ont pu 
poursuivre leur scolarisation ou formation, 
et 30 jeunes ont été réinsérés en famille où 
ils poursuivent leur projet personnel. De plus, les 
jeunes du centre participent tous aux activités 
agropastorales qui leur apportent un cadre de vie. 
En 2018, 3 jeunes ont ainsi souhaité se former 
en agriculture. Certaines unités agricoles de la 
ferme ont également pu bénéficier de réfection, 
permettant l’amélioration du cadre de formation 
des jeunes. Enfin, la production de la ferme permet 
aussi d’améliorer la qualité des repas et 
l’autofinancement du centre.

JEUNES DU CENTRE PK24/©BESNARD, APPRENTIS D’AUTEUIL



RAPPORT ANNUEL/2018 7

Kinshasa, République Démocratique du Congo

Appui à la réinsertion socio-économique des 
enfants et jeunes en situation de rue

Le projet Elikia (‘Espoir’) vise notamment à favoriser 
l’autonomisation et la réinsertion sociale 
et professionnelle des enfants et jeunes en 
situation de rue. Pour ce faire, des dispositifs 
d’appui à la scolarisation et des formations 
professionnelles en maçonnerie, menuiserie, 
métallerie, couture, coiffure et électricité ont été 
développées par les différentes structures du 
réseau. Au terme de leur formation (2-3 ans selon les 
spécialités), les jeunes reçoivent un brevet d’Etat 
et un kit d’installation – comprenant les outils 
nécessaires pour mener à bien leur activité. En juin 
2018, ce sont 391 jeunes qui finissent l’année scolaire 
au sein d’un centre de formation professionnelle (tout 
niveau confondu). 98 d’entre eux ont réussi avec 
succès leur brevet d’Etat et 49 microentreprises 
ont été créées. En parallèle, en 2018, un dispositif 
innovant d’accompagnement à l’entreprenariat, inspiré 
du modèle Ouvre-Boîte d’Apprentis d’Auteuil en France, 
a vu le jour localement.

Cusco, Pérou

Accompagnement vers la formation et 
l’insertion professionnelle des enfants en 
situation de rue

Dans le cadre du programme d’accueil de l’association 
Qosqo Maki, plus d’une centaine d’enfants travailleurs 
et/ou en situation de rue âgés de 12 à 17 ans, sont 
accueillis chaque année. Deux formations, en 
menuiserie et boulangerie, ont pu se développer 
au sein d’une microentreprise avec un double objectif : 
le premier, d’ordre éducatif, se présente comme une 
transition entre le travail des rues et le travail 
formel en entreprise. Quant au second, il est d’ordre 
économique et repose sur la pérennité des centres de 
production des 2 secteurs d’activités de l’entreprise. 
Ainsi en 2018, 12 apprentis ont intégré l’atelier de 
formation en menuiserie et 8 en boulangerie. Plus 
globalement, près de 500 enfants et (anciens) usagers 
du dortoir, ont pu participer aux activités quotidiennes 
de la bibliothèque-ludothèque et des spectacles de 
l’espace culturel.

ATELIER DE FORMATION EN MENUISERIE/ 
©QOSQO MAKI, PÉROU

JEUNES FILLES EN FORMATION COIFFURE À KINSHASA/©APPRENTIS D’AUTEUIL
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ACCOMPAGNEMENT 
DES FAMILLES  
ET PARENTALITE
Les programmes d’accompagnement des familles et 
de parentalité reflètent notre conviction qui conçoit 
les parents comme les premiers éducateurs 
et acteurs clés de la protection de l’enfance, 
et par conséquent, de précieux partenaires. 
Dans des contextes difficiles, lorsque ces derniers ne 
parviennent pas à assumer leur rôle, nous agissons 
afin de les épauler et de les accompagner. Notre 
action se traduit par une prise en charge et une 
protection holistique des familles ou jeunes 
mères accueillies, un appui à la parentalité, et 
des médiations parents-enfant visant à rétablir 
et renforcer les liens familiaux, favorisant 
ainsi un climat sécurisé et porteur pour l’avenir des 

enfants. Ces actions permettent notamment de 
prévenir une séparation des enfants avec leurs 
parents, et contribuent ainsi directement à la lutte 
contre l’extrême pauvreté (ODD N°1). De plus, ces 
programmes apportent un cadre sécurisant aux 
familles et leur offrent un accès à la santé et au 
bien-être (ODD N°3).

Bamako, Mali

Amélioration des conditions de vie de jeunes 
filles mères

Le projet Diquiya So (‘La maison de l’espoir’) améliore 
les conditions de vie des jeunes filles mères 
déscolarisées et en situation de précarité, par 
leur autonomisation et l’amélioration de leur 
employabilité. En 2018, 30 jeunes filles mères, 
âgées de 16 à 25 ans, et leurs 30 enfants ont été 
accueillis, hébergés et pris en charge. 21 d’entre 
elles ont suivi une formation professionnelle 
en couture et 9 en restauration. Au terme de 
leur formation, les jeunes filles ont reçu leur kit 
d’installation et ont ainsi pu démarrer leur stage de 
perfectionnement auprès d’artisans locaux ou dans 
les restaurants et cantines partenaires. En parallèle, 
les cours d’alphabétisation en langue nationale ont 
permis à 90% d’entre elles de valider le niveau 1 
en alphabétisation.

JEUNE FILLE EN FORMATION, BAMAKO MALI/©AJDM
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Mali, Burkina Faso, République Démocratique du Congo, Madagascar, Cambodge, 
Philippines, Pérou

Les Maisons des Familles

Confrontées à des contextes de vulnérabilité, et 
en l’absence ou faiblesse de ressources financières, 
relationnelles, éducatives et en situation de 
discrédit, les familles s’épuisent à affronter les 
défis sans toujours pouvoir les résoudre. C’est pour 
accompagner ces familles que les Maisons des 
Familles ont vu le jour, tout d’abord en France, 
comme lieu d’enrichissement de l’expérience 
parentale et d’entraide entre les familles. 
L’objectif est aujourd’hui de créer sept Maisons 
des Familles (à partir de 2019) sur trois continents 
(Asie, Amérique Latine et Afrique) en adaptant les 

modèles existants aux spécificités locales afin de 
mieux répondre aux besoins des familles dans les 
différents pays. 

Pour favoriser un développement des Maisons des 
Familles en adéquation avec les contextes et enjeux 
locaux, une Communauté de Pratiques et Savoirs 
Internationale se réunit chaque année pour échanger 
autour d’un sujet spécifique (Empowerment des 
familles, Intervention en situation de pauvreté, Parole 
des familles…), valorisant ainsi la parole et le 
regard de ces familles concernant leur vie familiale.

GROUPE DE TRAVAIL, RÉFLEXION AUTOUR DES MAISONS DES FAMILLES/ 
©CHRISTOPHE BEAU, APPRENTIS D’AUTEUIL 
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OUVERTURE 
AU MONDE
Par le décloisonnement social et géographique, 
les programmes d’ouverture au monde favorisent 
le développement personnel et éducatif des 
enfants et adolescents en difficulté. Ils permettent 
à des jeunes d’horizons, de cultures et de religions 
différentes d’échanger et de partager, au cours 
de voyages, projets artistiques (théâtre, chorale, 
danse), ou réalisations communes. L’exposition à un 
environnement et une dynamique différente 
favorisent par ailleurs, l’apprentissage du vivre 
ensemble et de la tolérance, contribuant ainsi 
à la promotion de la paix (ODD N°16). De plus, 
certaines activités entreprises communautairement, 
telles que des réfections d’établissements, ont 
également un bilan positif en matière d’apprentissage 

technique que les jeunes valorisent. Enfin, de par leur 
nature et mise en œuvre, les projets sensibilisent les 
jeunes au développement durable (ODD N°12) et 
contribuent à réduire les inégalités (ODD N°10) 
en permettant aux jeunes de milieux précaires de 
bénéficier des possibilités de développement qu’offre 
l’ouverture au monde.

Actions Educatives de Solidarité Internationale

Les Actions Educatives de Solidarité Internationale font partie intégrante du programme d’ouverture au monde. 
En effet, elles permettent aux jeunes de s’ouvrir à la différence, tout en accédant à une première 
expérience internationale et en s’engageant pour la solidarité. En 2018, une dizaine d’actions ont été 
réalisées dans sept pays différents (voir fresque). Ces actions ont touché un total de 186 jeunes d’Apprentis 
d’Auteuil et de nos partenaires. De plus, et pour la première fois depuis de nombreuses années, une journée 
‘’retour’’ des équipes a été organisée afin de permettre à chacun de présenter son projet, ses réussites et 
difficultés, et de partager des bonnes pratiques.

FRESQUE RÉALISÉE LORS DE LA JOURNÉE ‘’RETOUR’’/ ©ANNE BOSQUET, APPRENTIS D’AUTEUIL
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Notre intervention a permis de porter 
dans une instance internationale 
le plaidoyer que nous menons au 
niveau local et de souligner ainsi, 
à l’égard du gouvernement que, si 
des choses sont faites, beaucoup 
de défis demeurent. Ce travail de 
plaidoyer est important pour nous, 
car nous sommes sur le terrain 
et nous connaissons la situation 
locale. En plus de nous donner de la 
visibilité, cela nous donne l’espoir 
que les situations rencontrées par 
les enfants dans notre pays vont 
progressivement changer.

Joseph Likibi,
Coordinateur du REIPER, République du Congo

MOUSSA, ANCIEN ENFANT DES RUES PRIS EN CHARGE PAR LA 
CHAÎNE DES FOYERS SAINT NICODÈME, JONGLE AVEC DES ÉPIS DE 

MAÏS, DOUALA, CAMEROUN/©BESNARD, APPRENTIS D’AUTEUIL
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PLAIDOYER  
INTERNATIONAL
Contribuer à l’application de la Convention des Nations Unies relative 
aux droits de l’enfant

Permettre à nos partenaires locaux de porter un plaidoyer  
international en faveur des enfants

En 2018, grâce au renouvellement de son statut 
ECOSOC, Apprentis d’Auteuil conjointement avec 
la FAAI, se sont engagés dans le processus de 
l’Examen Périodique Universel (EPU) de deux 
pays avec leurs partenaires locaux, le REIPER et 
Handicap Afrique (République du Congo) et Samusocial 
Mali et Caritas (Mali).

Dans la continuité de notre engagement dans l’EPU 
Mali de 2017, une déclaration orale conjointe 
avec le Samusocial Mali a été prononcée lors de la 
session du Conseil des droits de l’homme de juin 
2018 pour l’adoption du rapport final de l’EPU du 
Mali par le gouvernement, afin d’inviter ce dernier à 
coopérer avec la société civile pour les enfants 
en situation de rue. 

Un nouveaux rapport sur le respect et la mise 
en œuvre des droits des enfants en République 
du Congo et a été soumis pour l’EPU du pays. En 
octobre 2018, lors des pré-sessions de la République 
du Congo, deux déclarations orales par le REIPER 
et Handicap Afrique, avec le soutien d’Apprentis 
d’Auteuil et de la FAAI, ont été prononcées devant 
plus d’une trentaine de pays, suivis par des échanges 
bilatéraux sur nos recommandations avec une 
dizaine de missions diplomatiques. Notre travail 

a porté ses fruits étant donné qu’une cinquantaine 
de recommandations sur les droits des enfants ont 
ensuite été adressées à l’Etat congolais, tandis que 
nos recommandations spécifiques ont été reprises par 
plus d’une dizaine de pays. 

La participation de nos partenaires lors des EPU a été 
rendue possible grâce au soutien de UPR Info, une 
organisation ayant pour but de promouvoir l’EPU ainsi 
que la participation des acteurs de la société civile à 
ce dernier.

Participer aux pré-sessions de l’EPU, représente une opportunité 
unique pour nos partenaires locaux de porter leur voix et celle des 
enfants et jeunes qu’ils accompagnent, de partager la réalité du 
terrain et les solutions qu’ils proposent. De plus, cette tribune leur 
permet également de nouer des liens bénéfiques avec d’autres 
acteurs de la société civile et représentants gouvernementaux afin 
de poursuivre dans leur pays un plaidoyer local en faveur des droits 
des enfants, ainsi que pour leur mise en œuvre.

Laura Hendricksen,
Coordinatrice plaidoyer international Apprentis d’Auteuil

PALAIS DES NATIONS UNIES, GENÈVE, OCTOBRE 2018/©UPR INFO
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NOS PROJETS  
EN SUISSE
Les Enfants du Parc, Genève

L’association des Enfants du Parc, implantée dans 
le quartier de Plainpalais, vise à accompagner les 
parents dans l’éducation de leurs enfants par 
différentes activités et ainsi lutter contre l’échec 
scolaire. La proposition éducative donne toujours 
une part importante au jeu, au goût de l’effort, à 
la redécouverte du rapport à l’adulte qui transmet 
et accompagne, à l’acceptation de l’autre dans ses 
différences, à la confiance en soi et à l’amitié.

Plus de 250 enfants ont ainsi été accueillis en 2018 
sur les différentes activités, visant l’intégration 
scolaire, sociale et familiale.

Au total :

 § Plus de 100 bénévoles

 § 20 soirées de formation organisées pour les 
animateurs bénévoles 

 § 56 séances de soutien scolaire et 
21 activités à la journée 

 § 7 semaines de séjours de vacances

Pour l’année à venir, les Enfants du Parc souhaitent 
accentuer leur présence dans le parc et dans la rue 
afin de toucher de nouvelles familles qui ne profitent 
pas encore de l’accès à des structures sociales ou des 
loisirs et investir davantage les parents des familles les 
plus fragiles.

Le restaurant d’insertion le Birdhouse 
Self / Early Bird Coffee Corner, Vernier

La FAAI s’associe à l’Ecole Hôtelière de Genève 
et Gourmet Brothers afin de poursuivre 
le développement du projet de restaurant 
d’insertion, le Birdhouse Self / Early Bird 
Coffee Corner. 

La structure, située à Blandonnet (Vernier), ouvrira 
en septembre 2019 et accueillera 70 jeunes 
apprentis sur 6 ans, en situation de décrochage 
scolaire, afin de les conduire à l’obtention d’une 
Attestation Fédérale de Formation Professionnelle 
(AFP) ou d’un Certificat Fédéral de Capacité (CFC).

Outre une formation pratique afin d’acquérir les 
notions professionnelles nécessaires au métier de la 
restauration, un suivi socio-éducatif sera mis en place 
au sein du projet afin de prendre en charge le suivi 
des apprentis dans leur globalité. 

Ce projet est ainsi l’une des solutions apportée au 
réseau de professionnels qui suivent les jeunes en 
décrochage et les accompagnent dans la construction 
de leur projet professionnel. 

Nous remercions chaleureusement les nombreuses 
institutions de la Genève Sociale qui apportent leur 
soutien au projet, et tout particulièrement l’Office 
pour l’Orientation, la Formation Professionnelle 
et Continue (OFPC) et l’Hospice Général.

ENFANTS ET BÉNÉVOLES LORS D’UNE 
ACTIVITÉ DE CUISINE/©ENFANTS DU PARC

JEUNES EN APPRENTISSAGE CUISINE/ 
©BESNARD, APPRENTIS D’AUTEUIL
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NOS  
PARTENAIRES
Merci à tous nos partenaires locaux qui œuvrent sur le terrain depuis de très 
nombreuses années.

Asie : Phare Ponleu Selpak, ACAY

Amérique Latine : Qosqo Maki

Afrique : AJDM (Association Jeunesse et 
Développement du Mali), AJDN (Association des 
Jeunes Dynamiques de Nkongnine), Caritas Mali - 
Action Enfants de Tous (AET), Chaîne des Foyers 
Saint-Nicodème, Espace Jarrot, REEJER (Réseau des 
Educateurs des Enfants et Jeunes de la Rue), REIPER 
(Réseau des Intervenants sur le Phénomène des 
Enfants en Rupture)

Océan Indien : Centre N.R.J, ENDA, Graines de 
Bitume, H.A.R.D.I

Bassin Méditerranéen : Sœurs du Bon Pasteur, 
l’Heure Joyeuse, Association Al Karam

Europe : The Smile of the Child, CJD, 
Lifestart Foundation

Amérique du Nord : Maison de la Famille de 
Drummond, Fédération québécoise des organismes 
communautaires Famille (FQOCF), Université du 
Québec à Trois-Rivières

JEUNES ET PARTENAIRES MADAGASCAR/©GRAINES DE BITUME
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Ce travail mené ensemble à Genève me réconforte 
énormément. Cela m’a fait réaliser qu’il y a encore des 
personnes qui peuvent faire attention à ce qui se passe 
dans notre pays, et qui peuvent nous aider à débloquer 
les situations auxquelles nous sommes confrontés.

André Kabi,
Directeur de Handicap Afrique, République du Congo

Nous avons connu la fondation 
Apprentis d’Auteuil il y a plusieurs 
années lors de la création d’une maison 
des familles en Haute Savoie. Pour nous, 
aider des parents à reprendre confiance 
en eux pour mieux faire leur travail de 
parents, nous semble très important. 
Aussi, quand Apprentis d’Auteuil nous 
a informé deux ans plus tard de la 
création d’un groupe international 
d’échanges de bonnes pratiques pour 
aider des familles vulnérables, nous 
avons été tout de suite intéressés ;  
nous avons aimé l’idée que des 
professionnels de la parentalité, 
venant d’horizons culturels différents, 
puissent se rencontrer périodiquement 
et s’enrichir mutuellement de leurs 
expériences.

Dr Borenstein-Cognié,  
Présidente de la Fondation Dora

Le projet développé par Apprentis 
d’Auteuil à Cuzco (Pérou) a retenu notre 
attention car il allie secours, éducation 
et culture et apporte un appui concret et 
durable à plus de 100 filles et garçons en 
situation de rue chaque année. Nous le 
soutenons avec conviction.

Fondation Madeleine, Fribourg

La formation a été très satisfaisante, car 
elle m’a permis d’acquérir beaucoup de 
connaissances. C’est une solution pour 
que je puisse travailler à mon propre 
compte et ne plus être dans la souffrance. 
(…) Maintenant je peux subvenir à mes 
besoins, aux besoins de mon enfant et 
ceux de ma famille.

Sali T. en formation couture, République du Mali

Nous croyons en la force de nos actions 
qui contribuent fortement à la réduction 
du phénomène petit à petit et à faire 
respecter les droits des enfants au Mali. 
Cette différence, nous la cultivons à 
l’extrême : faire don de soi de jour comme 
de nuit pour la cause des enfants en 
situation de rue à Ségou.

Rémi Tangara,
Responsable de l’AET Ségou, République du Mali

CAMBODGE-SKO/©CHRISTOPHE BEAU, APPRENTIS D’AUTEUIL
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LE CONSEIL  
DE FONDATION
Composé de 9 membres bénévoles (aucun frais et débours reversés), le Conseil de Fondation se réunit au moins 3 
fois par an. Composition au 31 décembre 2018 :

Jean-Paul REDOUIN, Président

Président du Comité de révision des décisions prudentielles 
de la Banque Centrale Européenne, du fonds de dotation 
pour le développement du lien social ainsi que de l’association 
Participation & Fraternité.

Bernard FIRMENICH, Vice-Président

Originaire de Genève et chimiste de formation, après 40 
années passées au sein de l’entreprise familiale, désireux de 
s’adonner à d’autres activités plus personnelles, il s’engage 
en faveur des jeunes en difficulté et de la problématique des 
déchets plastiques dans les océans.

Patrick BESSE, Trésorier

Un investissement bénévole de plus de 40 ans dans le milieu 
associatif français en parallèle d’une carrière de 32 ans 
à l’Agence Française de Développement, notamment en 
Afrique et dans l’Outre-Mer français. 

André ALTMEYER, Membre du Conseil 

Suite à un parcours dans l’enseignement et dans la 
communication, il intègre la Fondation Apprentis d’Auteuil en 
1998 et devient directeur du développement et membre du 
comité de direction générale de la Fondation en 2004, avant 
d’être promu directeur général adjoint en 2012.

Henri DANGUY DES DESERTS, Membre du Conseil

Administrateur indépendant de sociétés à Genève et Paris 
ainsi que membre du conseil de la Limmat Stiftung à Zurich 
- une fondation très active qui finance des programmes 
“Enfants de la rue” et “Mère et enfants” dans de nombreux 
pays - depuis plus de 15 ans.

Louis FAUCHIER-MAGNAN, Membre du Conseil

Né à Genève et diplômé en Mathématiques de l’EPFL, 
il débute sa carrière auprès de KPMG à Zurich en tant 
qu’auditeur avant de la poursuivre, dès 2009, auprès de la 
Banque Mirabaud & Cie à Genève, Zurich et Paris, où il est 
nommé Directeur Général. Soucieux de garantir aux jeunes 
en difficulté un avenir meilleur, il s’engage en promouvant 
l’expertise suisse en matière de formation professionnelle.

Jean-Pierre GUICHARD, Membre du Conseil

Président-fondateur de Manutan International, président 
de MouvemenT & Finance - une structure de soutien au 
développement de start-ups – ainsi que de la Fondation 
Famille Guichard, qui soutient des projets d’insertion de la 
jeunesse en difficulté.

Michaela HUNTZIGER CHUPIN, Membre du Conseil

Spécialiste du marketing dans l’industrie de la grande 
consommation et de la pharmacie, diplômée de l’Institut 
d’Etudes Politiques de Paris et de l’Ecole Supérieure de 
Commerce de Paris avec une expérience internationale. 
Elle est très engagée dans le domaine du plaidoyer pour le 
respect des droits de l’enfant.

Marc MANDOSSE, Membre du Conseil

Marc Mandosse est actif dans le domaine de la finance et 
dédie une grande partie de son temps libre à des projets 
philanthropiques ambitieux. C’est avec audace qu’il a soutenu, 
dès les premiers jours, la FAAI à s’implanter en Suisse.

JEUNES FILLES EN FORMATION, BAMAKO MALI/©AJDM
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REMERCIEMENTS  

La FAAI remercie chaleureusement ses donateurs pour leur engagement et fidélité. Sans leur confiance nous ne 
pourrions mener à bien nos projets et missions.

VILLES ET COMMUNES – Anières – République et Canton de Genève – Ville de Gèneve – Versoix – FONDATIONS 
ET PHILANTROPIE – Fondation Albatros – Fondation Alta Mane – Fondation André et Cyprien – Fondation Ceres 
– Fondation Claude et Giuliana – Fondation Denibam – Fondation Dora – Fondation Gandur pour la Jeunesse – 
Geogas Trading SA – Fondation Famille Guichard – IF Foundation – Fondation Johan et Luzia Graessli – Fondation 
Madeleine – Fonds de Soutien Migros – Pinoli Stiftung – Puma Energy Foundation – Fondation genevoise de 
bienfaisance ‘’Valeria Rossi di Montelera’’

Ainsi que tous ceux qui souhaitent rester anonymes.

ENFANTS, CAMEROUN/©ASSOCIATION DES JEUNES ET AMIS DYNAMIQUES DE NKONGNINE
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RAPPORT  
FINANCIER RÉPARTITION DES DONS PAR THÉMATIQUES

RÉPARTITION DES DONS PAR 
ZONES GÉOGRAPHIQUES

RÉPARTITION DES DONS PAR 
PROFILS DE DONATEURS

45%

Protection de 
l’enfance

Entreprises

20%

40%

Insertion et 
entreprenariat

76%

Fondations

Ouverture 
au monde

2%

Fonds publics

3%

Accompagnement 
des familles et 
parentalité 13%

Dons privés

1%

 39%

Europe

Amérique 
Latine

2%

14%

 Suisse

Asie

2%

43%

Afrique
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ACTIF 2018 2017
Actifs circultants

Liquidités

Liquidités CHF 926’514.97 CHF 744’272.28

CHF 926’514.97 CHF 744’272.28

Créances résultant de ventes et de prestations envers des tiers

Actifs transitoires CHF 40’956.20 CHF 136.00

CHF 40’956.20 CHF 136.00

Total des actifs circulants CHF 967’471.17 CHF 744’408.28

Actifs immobilisés

Immobilisations financières

BCGE Garantie loyer 5060.46.09 ¬ CHF 1’460.80

BCGE Garantie loyer 5061.84.77 ¬ CHF 1’461.05

BCGE Garantie loyer 5063.81.84 CHF 6’885.65 ¬

Total des actifs immobilisés CHF 6’885.65 CHF 2’921.85

Total de l’actif CHF 974’356.82 CHF 747’330.13 

PASSIF 2018 2017
Capitaux étrangers

Dettes résultant de l’achat de biens et de prestations de services

Créanciers, Fournisseurs CHF 4’665.27

Impôt source à payer CHF 1’777.45 CHF 30’026.12

CHF 6’442.72 CHF 30’026.12 

Fonds à transférer sur exercice(s) suivant(s)

Dons Projets Suisse ¬ CHF 12’897.00 

Dons Projets Internationaux ¬ CHF 59’007.59 

Dons Projets France CHF 7’542.50 CHF 7’542.50 

Participation frais structure CHF 171’724.38 CHF 534,410.52 

Dons projets à transférer CHF 337’303.47 ¬

Frais structure à transférer CHF 45’343.75 ¬

CHF 561’914.10 CHF 613’857.61 

Dettes à court terme portant intérêts

Prêt Apprentis Auteuil CHF 294’800.00

Passifs transitoires CHF 11’200.00 CHF 3’446.40

CHF 306’000.000 CHF 3’446.40 

Total des capitaux étrangers à court terme

CHF 874’356.82 CHF 647’330.13 

Capitaux propres

Capital dotation CHF 100’000.00 CHF 100’000.00

Résultat de l’exercice ¬ ¬

Total capitaux propres CHF 100’000.00 CHF 100’000.00 

Total du passif CHF 974’356.82 CHF 747’330.13 

Produits 2018 2017
Dons CHF 1’892’021.78 CHF 1’419’018.86

Autres produits CHF 988.80 CHF 369.67

Total des produits d’exploitation CHF 1’893’010.58 CHF 1’419’388.53 

Charges
Contributions à projets CHF 1’166’931.78 CHF 1’136’426.91

Total des charges d’exploitation

Charges de personnel CHF 455’156.78 CHF 203’695.45 

Charges locatives CHF 23’081.35 CHF 8’049.80 

Matériel et fournitures de bureau CHF 6’250.53 CHF 31’386.14 

Frais de communication et ports CHF 22’222.92 CHF 16’530.79 

Honoraires CHF 70’492.55 CHF 23’993.20 

Frais de réception et représentation CHF 16’263.33 CHF 8’426.01 

Autres frais de fonctionnement CHF 9’833.12 CHF 10’449.18 

Total des charges de fonctionnement CHF 603’300.58 CHF 302’530.57 

Résultat d’exploitation avant résultat financier, impôts, 
amortissements et correction de valeurs CHF 122’778.22 CHF -19’568.95 

Charges hors période CHF 99’152.40 ¬

Frais bancaires CHF 311.72 CHF 451.68

Différence de change CHF 23’314.10 CHF -20’020.63

Résultat de l’exercice CHF 0 CHF 0 
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Comptes 
d’exploitation 
comparatifs 
du 1er janvier au 31 
décembre 2018 et du 
1er Juin 2017 au 31 
décembre 2017

Bilan comparatif au 31 décembre 2018
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LES JEUNES DU CENTRE PK24, DOUALA, CAMEROUN, S’ÉCHAUFFENT AVANT LES 
ACTIVITÉS LUDIQUES DE FIN DE JOURNÉE /©BESNARD, APPRENTIS D’AUTEUIL

L’éducation est l’arme la plus 
puissante qu’on puisse utiliser 
pour changer le monde.

Nelson MANDELA,
Homme d’état, Président (1918 - 2013)


